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Le phénomène de la bicausalité de la maladie

L‘homme pense que toutes les maladies ont deux origines: 
une origine naturelle (palpable) et une origine surnaturelle 

ou sociale (abstraite). 

L'origine dépend de l‘importance que le malade accorde à 
l‘une de ces origines. Quand il est à l'aise dans son 

environnement il peut favoriser l‘origine naturelle. Quand il 
est faible il peut penser à l‘origine surnaturelle.





La transformation de un
boro mangu a un chat magique 
dandala sur une munga. De sa 

bouche sort les flames de la 
sorcellerie pour attaquer la victime. 

Design: Mihidi



Le desin montre la transformation de sorcier a un dandala au 
milieu par l intermediaire demi homme demi chat. La figure est 
moitier homme moitier comme un chat, les oreilles grandissent 
il a des doigts et des griffes et la peau commence a tâcheter. 

Design: Mihidi



Les munga sont les endroits de laterite ou il manque 

la vegetation.ces endroits sont evites par les azande 

pendant la nuit.  
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Hopital de Naparka sûr une munga



Quelques raisons pour expliquer le refus de la 
population de collaborer avec l'équipe médicale 

1. Au début de l'épidémie, l’équipe de MSF a brulé les habits et 
matelas des cas confirmés mais aussi des cas suspects (qui après 
test au labo se sont révélés être des Non Cas) 

2. Pour la plupart de la population Ébola n’existe pas, c’est une 
fiction de l’équipe médicale pour se faire de l’argent

3. L’ idée selon laquelle l’équipe médicale prélève le sang des 
malades pour le vendre dans les pays occidentaux.

4.Les malades ont peur d’ être transportés dans un sac au centre 
de traitement Ebola

5.  Ils ont peur de l’isolement social et économique  



Infirmière après une
attaque de la population
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Un morceau de 
vêtement de la 
victime est inséré 
dans la  sifflé (kula) 
magique.
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Le sifflet magique est 
soufflé, et le mauvais 
sort vole dans l'air et 
recherche sa victime.

Parce que les vête-
ments constituent
pratiquement une
partie du corps des
gens, ils peuvent être
abusés aussi pour
des pratiques
magiques. C’est pour 
ça que les personnes
peuvent répondre
Assez sensible à leur 
combustion.
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Fuite de l’hôpital:

Dans toutes les structures de la ville d’Isiro et de ses
environs, les nombres de nouveaux cas en consultation
interne a diminué de 20% à 5%.

Seulement dans les centres de santé de Nangazizi
et ses environs on n’observe pas de baisse de
fréquentation.

L’explication peut être que à cause de l’impraticabilité de
la route, MSF n’est jamais venue en véhicule pour
transporter un cas suspect au centre de traitement a Isiro.



Situation alimentaire:

La rareté des viandes fraiches et boucanés (des animaux sauvage)
pendant cette période d’épidémie sur le marché a Isiro (pas seulement 
par l’ interdiction officielle pour protéger la faune), a diminué 
de façon significative l’approvisionnement de la ville en nourriture. 

La diminution des autres produits est également du a l’insécurité sanitaire.



Dans la culture de la population locale se serrer les 
mains symbolise un geste social important. 
L’introduction de toucher seulement te coude pour la 
plus part de gents n’est pas suffisant. Chez les 
personnes éduquées, cette façon de saluer est 
accompagnée de la moquerie.

Traditionnellement il existe surtout chez les Azande une 
société secrète des chasseurs et pêcheurs (les aboro 

basolo) qui selon leur croyance vole les organes 
génitaux pendant qu’on se serre la mains.

Parce que les Blancs ne serrent pas les mains dans cette 
situation, beaucoup de gens pensent qu'ils étaient 
également de cette Société secrète



Un boro basolo

trouve son ami qui 
se rend à l‘école 

comme de coutume 
ils se donnent les 

mains. En se serrant 
la main le boro 
basolo enlève l‘ 

organe genital du 
garçon.



Le penis volé est 
embalé dans un 

feuille



Arrivé à la maison, il brûle l‘organ sexuell enlevé et il l‘applique sur les 
instruments de la chasse
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Vaccination contre le basolo; la 
scarification de poignet 



Un poudre noir 
magique est frottée 
dans les incisions
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Après la scarification une corde est 
atachée au poignet pour proteger contre 

l‘attaque d‘un boro basolo
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Le guérisseur contrôle l‘efficacité de la barrière
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Raisons traditionnelles de la résistance contre
les activités de l'équipe médicale

1. Dans l’organisation clanique les malades qui sont prêts
à mourir et les morts méritent un bon traitement car après la 

mort ils deviennent des ancêtres. Les ancêtres dirigent la vie de 
la famille et du clan. Au cas où ils ne sont pas bien traités 
pendant leur voyage dans le monde des ancêtres ils peuvent 
faire mal aux membres du clan encore en vie.

2. Les membres de famille sont obligés d'être à côté du
malade pour le protéger contre les influences de la magie et 

de la sorcellerie.



3.  La population pense que les magiciens versent certaines
substances magiques devant les dispensaires et les
hôpitaux, substances qui peuvent entrainer la maladie.

4. Il ne faut pas prendre des photos pendant cette période
d’épidémie car la population pense que ça peut donner
la maladie Ebola.  

Raisons traditionnelles de la résistance contre
les activités de l’équipe médicale (suite)



Solutions

• Contacter premièrement les autorités 
traditionnelles.

• Ensemble avec eux contacter les médecins 
traditionnels.

• Les inclure tous dans la discusion avec les 
familles des patients. 

• Autoriser le contact audiovisuel avec les 
patients (avec les tenues de protections).

• Donner les tenues de protections aux proches 
pour leur permettre de participer aux funerals. 



Conclusion

• Le médecin antropologue doit être inclut 
dans les activités de la lutte contre la FHV 
dès le debut. 

• OMS devrait créer une base de données 
avec les noms de tous les médecins 
antropologues et du domaine de leur 
spécialisation pour être en mesure de les 
contacter immediatement la prochaine 
fois. 
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